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LEON LEDIEU,
AVOCAT,

38, Rue St. Jacques, Montréal
2 hills
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AVOCATS

No. 44, Hue BL. Jacques, No. a8 2e éfere) BYRiss melue
MONTREAL. £4lierohrouB08Boao pour toRHUME
Te .
Adolard P. Forget BCL.——

AVOOAT Beaucoup de maladies
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N. ARO.iAMBAULT
AVOCAT

24 Rue Nt. Jacques.

, Archmsbsult set attaché su buress
aid Ueoffi ion, Hintret et Dorlon.

 

AVOCAT,

  

pout meu fi

 

soulaesos sulanta—bis, 0 cla ble.
22 janvier

ATTAQUES D'EPILEPSIÿ

CHUTES DEHAUT MAL.
à ausodede La Pose
celebre Dr Gouiard.
‘qui soufireut que 68

 

    

  

  

promis, on en fare.
a poste,of putt pays
Dr boniard est ln

uses do cos juudiosPOUF 18 OOLVALLICTE
iicueité OUrAtITE.

PRO Uueprends botte 8:00, où 6 boite

    
 

Mus WINSLOW, Ii |     

 

—-ar

 

TRI
JOURNAL DU SOIR.

 

| H. Beaugrand,

} Directeur - Proprietaire.
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bret POBLES de toutes descriptions ei des plus nouveaux patrons
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GRILLES, PORLES DE SALLE ET DE CUISINE, ETC, ETC,

JODOIN& Cie:
809, RUE SAINT PAUL, MONTREAL.
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M. E. DANSEREAU & Cie,
AGENTS DE LA

SOCIETE DE CONNISSION, DE CONLICHATIONS LT DE TRANSPORTS,

(CAPITAL : 1.000.000 FRS)

AFAYETTE, PARIS
Succursales: Barre, Brest, Nantes, Bordeaux, Marseilles, Saigon,

(Cochin-Ching), 8. t.Feiorabourg |uct sos,

TOUS GENRES DEDAACHANOISES EUROPRBNNES
AGENTS des Editeurs Françaissurcasurvants, dont les sont

offertes aux pris des Catalogues de Paris :
Firmin Didot & Cie., Hachetto & Cie, Garnier Frères,

Hetzel & Cie., Delslain Frères, Abel Pilon (A. LeVa
Victor Palme, Gsums & Cie., Po
Alfred Mame (Tour), Ardant & Cie. (Limoges), J. Lefort (Lille),Vve. Castermas (Tournai), Marchal, Billard

&

Cie. (Droits
et Jurisprudences;, Adrion Delahaye, G. Masson (ouvrages de médecines)
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HAMMOND & DIER,   
MACHINE A COUDRE DE SINGER ==:

78.620 MACHINES
Ont été vendues en plus en 1878 que durant les

années précédentes.

= 1870 ww avoon veto 127,883 mscenines
- 1878 << = 856.483 =

Nos ventes ont eugmenté énormément pendant les années de crise commerciale

LES TROIS QUARTS

Toutes les Machines \&
Qui sont fabrigûées
dans le monde entier

Pons emBande0

AUCUAB MACHINE

  

Co© N’est véritable|.Uignons par trome.ee

© “ns LA

74 CI-FOINTE.

uedinelattesdEreae
GRANDE REDUCTION DE PRIX.

Me guopilien pas votre argent en sehotant den contrefaçont uns Valeur
KZ Nous sdressoms notre estalogue illusiré à ceux qui en font le demande à la

SINGER MANUFACTURING Ce.

BURRAU PRINCIPAL : $3 Union Squers; New-Tock:
AGENCE GENERALE DU CANADA ¢ 63: Rae NOTRE-DAME, Montréal

 

IMPRESSIONS A VENDRE
AU BUREAUDBDB “LA PATRIE *
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“MONTREAL. MEROREDI, 1 FEVRIER 1880

Bureaux:

REPRODUCTIONS.

NouvellesCanadiennes,

valeurs de SI. Simon comme nous
l'annoncions étaient à établir une
assurance mutuelle daus leur pa-
roisse. Aujourd'hui c'est un fait
accompli et dans le mois de jan-
vier dernier eut lieu l'élection
des directeurs dont les noms sui-
vent: C Lafontaine, Toussaint
Delorme, A. Cadoretle, T. Larue.
M. Fabien Fournier fut choisi
pour secrétaire,

Ils comptent déjà cent trente
polices d'assurance. Ils compreu-
nent comme les autres paroisses
qui onl précédées qua c'est le
moyen de garder les capilauz
chez nous.

ST. DUMINIQUE. — Depuis
longtemps la paroisse a du re-
nom pour ses carrières de pierre
À chaux. Aujourd'hui 11 y 8 un
nouveau geure d'exploitation,
Qui ne rendra pas moins célèbre,
Une compagnie lire de la pierre
de ces mêmes carrières pour éri-
ger des monuments à West-Ches
ter Connecticul. Culle pierre est
reconnue la meilleure pour cel
objet. ll est facile de se la pro-
curer vu la proximité du che-
mun de fer de J. L. C.et SL Lau-
rent,

TROIS RIVIERES.--L'eau du
fleuve à considérablement mon-
té depuis la formation du pont
de glace. Chaque marée élève le
uiveau du fleuve, ce qui indique
que le cheual est obstrué en haut
du Plaion.
Les habitants des rives du feu

ve craiguent, en conséquence,

une forle inondation au prin-
Lerps et s'y préparent d'avance.
Le mouvement de hausse des
eaux A celle saison est regardé
par eux comme un signe infailh-
ble—Journai des Trois. Rivières.

Nouvelles de Manitoba.

Du Métis :

—I1 ÿ à eu grande réception à
l'hôtel du Gouversement, mardi

soir. Les invitations étaient 5om-
breuses, el les principales fami-
les de Winnipeg el do SL Boni:
face y étaient représentées.

—Une pélition à été envoyée
aus trois branches de la législa-
ture, à Oltawa, demaudaut l'in-
corporation d'uue compagnie

pour coustruirc un pont sur ls
Rivière Rouge à ou près de l'A
tenue Proveucherà St, Bouilace
Ouest, Sa Grandeur Mgr Taché,
les Hoa. MM.Girard et Royal et
MM. Larivière et Baldwin sont
les directeurs provisoires repré
sentant SL Bourlaco.

—MM. P. F. Boucy, George
Lemay, W. Lagimodière et M
Fiset sont employés comme tra
ducteurs à :a chambre. Les mes
sagers français sont D. David
Joyal, C F. Charrier, J. Rocan et
J. Arial.

=L'honorable M. Royal, M. P.
pour Provencher, dois laisser St
Boniface mardi prochain, pour
Montréal,d'où il doit se rendre à
Quawa pour l'ouveriuren des
Chambres le 12 Février.

—Les électeurs de St. François
Xavier signe en ce moment une
pétition adressée au Gouverne-
ment, demandant de ne pas dé-
placer le siége de la Cour du
Comté de Marquette Est.

—M. Kitlson, député de Ste.
Agalhe à oblenu du gouverne
ment la promesse qu’un nouveau
pont sera construit à la Rivière
aux Rals ot que celui qui est si-
tué près de la chapelle sera ter-

miné,

=M, George Roy est assiviant
Greflier de la Chambre.

—La Bociéré 8. André a don
né un concert à Winnipeg lundi.

—Les chars laissent mainte
nant St, Boniface à ¢ heures p.
m. et arrivent À 8 heures p. m.

—M. Angus McKay, agent du
traité No. 5 our lelac Winnipeg,

doitlaisser Bt, Boniface la semai
ne prochaine pour se rendre su
grand rapide.
—

au5.3, Champagne o-Jovuntde

dosesErICr Bast
irtie de |partie dein

28, rueit Gabriel }

ST. HYACINTHE.—Les culti-

  

  Utiliser les mauvaises
herbes.

On établit avec les mauvaises
herbes, que l'on retire soit des
jardins ou des champs, un lit
épais d'an pied, sur lsquel on
êteud une couche mince de chaux
vive, réduite en poudre grossière,
et l'on continue ainsi de superpo-
ser allernalivement en differentes
couches la qurntitée d'hrbes
T-lirés par le Brclage des jardirs
ou autrement. Le contact de la
chaux vive evec ces herbes ver.
les, ne tarde pas à occasionner
une forie fermentation. Lors
que la décomposition est cou.
plèle, la cendre qui en est ie ré
sidu, possède Loutes les qualies
d’un excellent engrais, noam-
ment pourle jardinage parceque
Ces engrais Le peuvent dire assez
aboudants pour les utiliser à la
graade culture.

On peut se servir de toutes
sortes de plantes pourvu qu'elles
soient vertes. Celte cundition est
absolument nécessaire.

—Gazetse des Campagnes.

—> _—

Du choixdes semences.

Il y a dans notre pays desler-
res bien cultivées, d'autres qui
le sont médiocrement, d'autre»
qui le sont mal et plusieurs mil-
liers d'acres le sont pas du
tout. Rien ne justifie cet etat de
choses, et il n’y à pas de bonnes

FaisONs pour que toutes Ces tes rer
ne soient pas cultivées chacune
selon sa qualilé, comme celles
«qui le sont le mieux. I reste donc
beaucoup 2 faire pour que nous
sol produise tout ce qu'il peut
nous dontier ; notre agriculture,
quoiqu’elle ait fait certainement

du progrès depuis plusieurs an
nées, réclame encore de nom-
breuses améliorations.
Parmiles améliorations agrico

les que le cultivateur peut reali.
ser tout seul sans le secours de
capitaux, il en est une que nous
sigualons à son attention, parce

que partout, dans la grande, ls
moyenne ella putite cullurs, elle
est loujours à sa poctée : c’estli
perfectionnementde sa semence

Tout cullivateur, à l'époque
des semailles, cherche & se pro-
curer, souvent au prix de sacrif
ces considérables, relativement à
ses woyens, les moitleurs grain
qu'il lui est possible d'acheter
dans son voisinage. Il peut, saur
rien débourser, avoir des gruiu-
de semence de première gualite
dans chaque espèce ; il lui suflit
pourcela de prendre la peine de
les faire acheter,

Il est à notre connaissance
qu'un cuilivateur de notre parois-
se, M. Joseph Sirols, maire, ai:
essayé ce moyen. Qaantà sonble
à 81,25 le miuot, il ne pouvsi
wuffire aux demandesen vendant
83 le minot un blé qu'il avait ré-
ussi à perfectionnerpar le triage
sb une culture soignée. Nous ne
nous élonnous pas qu’un cultiva-
teur qui, comme lui cherche à
retirer de sa terre le plus grand
profit possible sans aucune mise
de eapilaux obtiennent à chaque
concours un prix pourles fermer
les mieux tenues.
Supposons qu'il s'aglt du blé,

la plus importants des céréales
voici comment on pourrait s’y
prendre :
Pendant une de ces soirée»

d'hiver, pendant que le froid _re-
tient toui le monde à la maison,
Je chef dela famille choisira dave
une gerbe les plus beaux é;
nombre d'une centaine envi
Une femme et un enfant coupe

    

 
 

Ses |Où on tracera des

rout avec des cissaux lo haut et
le bas de chague épis, les grains
renfermès dans lesdeux extrérmu-
tes étant toujours bien moins con
formés que ceux du milieu. Les
épis ainsi raccourcis seront égre-
nés sur une table, puis les graivs
triés un à un, pour ne laisser que
les plus parfaits L'opération
donnera pour résultat nas cho
pine environ d’un blé tel qu’on
n'en Irouve pas à acheler au mo-

nt des semailles.
Un carré de la meilleure lerre

donifon dispose, labouré à la bé-
che, fumé comme pour une cul
ture de jurdi, aura été préparé
d'avance et divisé en planches

 

  

  

       Dans ces lignes, 4 des distances
de 5 à 6 pouecr, une femme dû
un enfant déposera deux ou trois
grains de ce blé de choix, pas da.
vantags ; ainsi espacé, 1l lovers
trée-également, si produira wa
grain de semence de premiet
choix pourla saison suirante. On
peut augmenter la quantité oui
vaut la grandeur du terrain qué
Pon mara A disposer pour obtenir
ce grain de semence. C'est ainsi
Que fout ceux qui offrent sur les
marchés, avec fortes réclames,
des grains qu’ils baptisent sous
un nom nouveau, et qu’ils réus
sissenl À vendre parfois de $1 à
82 la livre, soit blé, soit avoine,
ete,

Le perfectionnement des se-
meuces du céréales, par ce mo-

yen aussi smple que peu dispen-
dieux, est À la portée de tous les
cultivateurs ; il en rèsultera pour
eux un accroissement important

dans les récoltes, soil en quantité
s0it en qu lite,

—Gazette des Campagnes.

rr

Trois nouveaux câbles, et
l’Union postale sous-

marine.

 

11 vat question, dane les régions
afficielivs ad hoe de Washington,
‘la proposer qu'il se tieane ug

Congrès international pour Ja 16.
légraphie sous-marine, comme il
>'eu est Lenu tn à Berne, pour per-
fectionner l’Union postale inier-
nationale. L houneurde l'idée pre
migredece Cougrès devait tout
nalurellement revenir aux Etats-
Uuis, dont la pralique, sinon la
doctrine, «ei de permetire l'attéri-
ation sur l-urs côtes de tout cd-
ble qui demande 4 o'y attacher.
La grosse affaire dane les ques-
tions de câbles sous marins est
non seulement d'arriver à un la
rif modéré et uniforme pour le
monde entier, (en Lenant compte
de la mulliplicité ou de l'absence
des transmissions) comme on y

est arrivé pour le monde entier,
mais encore de détruire le mono-

ls|Pole. Or, ce qui favorise la rréa-
tion, l'existence et ie développe

meul de ce monopole, c'est d'a.
boid les concessions d'atiérisa-
tion accordées 4 teile compagnie,
8 Pexclusion de toute autre ; en-
suile c'est la liberté donnée à oo5
compagnies propriétaires du
droit d'attérisation, d'élever ou
l'abaisser leurs larifs à leur gré.
On pense donc à Washinglon,
4 proposer une loi éciclani que
lou e comyagnie de câble à qui

déjà accordé le droit d'atté-
risation devra transmettre les dé.
pêches parlant d'ici, à un certain
tarif, absolument comme le gou-
vernement exerçait, avant la
création de l'Union postale le
droit da tarifer à sa guise les lei
tres que le département des pos-
tes recevail pour transmission &
l'étranger.

Ensuite, on proposerait aus
autres nations d'arriver à une
uniformité des larifs par câbles
arâce à une discussion approfon-
die, dans un Congrès internatio-
nual. Sans cela, les petites ou les
nouvelles compagnies de câbles
seront toujours absorbées par les
plus grandes où lus plus ancien-
es, Malgré les clauses de leur
conces-ion, qui prohideatl'almai-
4nlions, el les tarifs resteront

    

 très-élevés. La première Compa-
ie du câble français de 1869,

relle du ‘* Direct Câble ont
ele forsément amalgamées avec
* l’Anglo Américalane. *  Main-
tenant, depuis lundi, 26 janvier
courant, la nouvelle Compagnie
du Câble française à foncticané,
adoptant le tarif usuel de 75
vents, où 3 francs 78 centimes .
par mot; mais susedt “ l'Anglo-
Américaine” annonce qu'elle va
welirs des dépêchesà 124 sous par
mot et la nouvelles Com
en faft autant. C'est ane du see
concurrences qui ne peuvent dus
Per, mais qui apporieat de pre-
foudes pertubations dans js meme
Je de la presse,du commerce at 4
1a politique. Il ost temps do cher.
cher un reméds à ceb état de
choses, d'autant plus qu'on va
poser un câble entre la Havane
st le Mexique ; et qu'on s'occupe
d'un autre qui ira par Tenuapte.
pec Panama, au Pérou et au
Solli-—Correspondanse Amérieot.

   

  hm
veiliagte  is

{id
104Fe

d’un cordeau, comme » : s’agis. te
waibd'y repiquer des poireaux.
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LA PATRIE.
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mr

COURRIER.

Avis à ceux de nos lecteurs
dont l'abonnement expire le 15
février, de vouloir bien renou-
veiler leur souscription sans dé.
lai, s'ils désirent continuer de re
cevoir La PaTRIE.
Nous cesseronsl'envoi du jour

nal—et cela sans exception—à
tous couqui ne se rendront pas
à notre demande.
—

Nos concitoyens de St Hyacin-
the viennent d'élever un mouu-
ment à la mémoire de feu l’hon.
P. Bachand. Celle œuvre répond
à un vœu que formaient les amis
du regretts défunt lorsqu'il fut
eulevé à leur estime et à l’admi-
ration du pays dont il servait di-
gnementles intérêts.

Aujourd'hui une pierre tumu-
laire indique l'endroit où repose
cet homme de bien. Le mobnu-
ment en granit noir poli a 124
pieds de hauteur et repose sur
‘une bâse en pierre qui mesure
teois pieds sur chaque face.

_—>-rém=_——_

Le télégraphe annonce la mort
de M. Adolphe Crémieus, séos-
teur inamovible de France, qui
avait atteint l'âge avancé de 84
ans. M. C'émieux était né de pa-
rents israëlites. [1 fut député sous
le règne de Louis Philippe et
vota avec le parti livéral contre
M. Guixot,
Rencentraot Louis Philippe et

la reine Marie Améie, sur ls

Place de la Concorde, le jour de
leur fuite, M, Crémieux leur con-
wills do quitter la Frauce, et
se readit à la Chambre des dépu-
tés où il @ prononça en faveur
de l'organisation d’un gouverne-
ment provisoire. Il fli parile de
es gouvernement cumme minis
tre de la justice. Après le coup
d'état le parjure du 2 décembre
le fit conduire à Nazas, mais il

fut libéré peu de lemps apres.
M. Crémieux fut dépulé sous

l'empire, ©k, « la révolution du 4
seplombre 1870, il fut de nou-
veau mivistre de la justice dans

le gouvernement provisoire. De
puis quelques années, il siégesit
au Sénat. M Grémieux a êté
l'une des gloiresdu berreau fran-
cals

r——sA rt:

Au sujet de la nouvelle loi con.
cernant les enquêtes tenues par
les coroners l’Union de St Hya-
einthe répond comme suità un
article du Sorebiods

* Quant à l'augmentation de
tarif, Je Sorellois ne donne pas
touie la vérité. La loi uouveile
augmeule d'une piastre l'houo-
raire du médecin pour
enierne ; elle accorde
de 84. Ma
au lieu de '
terne et 620 au lieu 10 950 pour
analyse chimique.

‘ne a iférence impor.
tanta à Doler, c'est que sous l'an
cienne loi le médecin était wou.
jours appelé et recevait 8h à cha-
ue enquête pour jeler un cou
del sur ua cadavre et dire qu'il
état mort. Aujourd'hui om a
cin ne sera appelé, que si les ju
rie trouveut” a chose réclienent
nécæesire, Et ce fait doit être cer.
tiflé par le chef du jury. +
+ #* Comme de raison M. Mercier
ue doit pas s'attendre à recevoir,
pour saLo, l'approbation de coux
Qui sont iniéressés 4 ia combal-
we; il lui eulfit d'avoir fait son
devoir et d'avoir rendu service
au public. ;
Lan coroners ont Coté vingt

dove mille plustres en 1879 ; cele
“ sis ue coûteront pas dix

Ces onze mille piastres COsli-
tuent Io meilleur argument qui

iveont être doméeu faveur de
ia loi : naturellement loué ceux
qui sont

  

  

   

  

ces douze mille doivent
trénver la loi de Mercier abo.
mimable. Que ceux orient: a

ils erieront fori, plus lo HR
sora satisfait. *

owSAR
Montreal and Champlain

Junction rallway.

Un nouveau projet d'une gran-
de impertance pour los paroisses
du sud de Montréal a été discuté,
dimanche dernier, à SL Rémi,
comté de Napierville.

L'Hon. M. Bureau se prononça
fortement contre le projet de
construction d'un pont au Côteau-
Landing et parla du nouveau
chemin de fer Montreal and Cham:
plainjunction raïheay. Il fit part
de renseignements importanls
On commencera, le printemps

prochain, cette partie de la voie
dont le point de départ est 8.
Isidore et qui devra traverser les
paroisses de &t Consiant, Laprai-
rie ot Bt Lambert pour aboutir
au pont Victoria. Dane le cours
de l'été on verra la fin des tra-
vaux
Ce chemin offi des avants

ges inappréciables à la ville de
Laprairie.
Mais quel immense avantage

pour Montréal quand cette môme
ligne de chemin de for s'étendra
de St Isidore à Dundee en pas-
sant dans les limites des comtés
de Huntingdon, Beauharnois,
Chateauguay et Laprairie. Cette
voie ferrée reliée au réseau de
chemins de (er de l'Etat de New-
York développera le Irafic à
l'intérieur et à l'extérieur.
Une compagnie des ktats Unis

offre, dit-on, de construire un
chemin de fer dans la mômedi-
rection, mais pour arriver à Lon-
gueuil et trouver là une barrière
insurmoniable durant près de
cinq mois de l'année, si on De
construit pas un nouveau pont
sur le 3t Laurent. Quelle assu-

rance avonsnous qu'on autori-
sera ls roustruction d'un autre
pout?

Le chem:n de fer Montreal and
Champlam raiteay n'offre pas ces
difficultés. Nous aurons le pont
Victoria pour arriver sûrement
et en tout temps à Montréal.

Les comi¢s de Huntingdon,
Beauharnois et Chateauguay
n'out pas reçu leur quote-part des
chemins de fer dans la province
de Québec. Il serait soureraine-
ment injuste, par une tactique
quelconque de priver ces comtés
de l'avantsgs d'avoir une voie
ferrée, même celle de Dun.
dee i Longueuil avec tous ses
inconvénients, si la compagnie
déjà organisée négligeait de rem-
plir les condilinns de sa charte.

Il est douteux quele parlement
canadien accorde une charte pour
la construction d'une ligne de
chemin de fer parallèle et pour
ainsi dire contiguë à une autre
qui a sa Charte en vigueur.
Cetie nouvelle charte pourrait
être conditionnelle, c'est-à-dire
que a mise en vigueur serait
subardonnés à l'évantualité où la
charte actuells expirerait et de
viendrait nulle par défaut d'ac-
complissement des conditions.

Si nos voisine sont désireux
d'avoir un chemin de fer paral
lèle au notre ne serail il pas plus
avantageux pour ceux et pour
nous de n'avoir qu’une ligna de
chemin de ferdans Ia mime di-
reclion es pour le mème but
Deux lignes se feraient une con-
currence finalement ruineuse et
préjudiciable aux actionnaires,
aux créanciers et au public.

Refuserions-nous de laisser nos
voisins souscrire au londs-capital
de la compagnie M. et C. ? Re-
fuserions-nous leurs capitaux et

le concours de leur travail et de
leur industrie pour le succès de
La ligne de chemin de fer de Dun-
des au pont Victoria et de là à
Montréal? Donner cette inter-
prétation à notre conduite serait
tomber dans une méprise ridi-

cule. Les vi rrées comme
las communications lélégraphi-
quesn'out point de nationalité :
le vapeur, l'électricité, franchis-
seut l'espace sans tenir compte
des barrières que les peuples élè-
vententre eus.‘

ee

Le chemin de fer de Lévis et
Kennebec.

  

  

  

Nous avons dénoncé dernière.
mont une manœuvre frauduleuse
par laquelle on cherchrit à faire
du chemio de for de Lévis et
Kennebec Ja proie de quelques
spéculateurs. Au Moyen de sous.
criptions factices on voulut im-
poser uo bureau de direction fa.
çonné à l’image des honnêtes
tripotiers que le parti con:
teur tient en haute estim». He
reusement pour les actionnaires
sérieux lo plan fut dejoud, ot un
bureau de direction digne de ce
nom fatchoist.

   

 

 privés d'une partis de Mais les tripotiers n'avouèiens

 

  

 

Vas leur défaite. Ds se réupirent
pout'okoisir des directeurs sui
vantJagscour, ele nouveau bu-
reas ne put pas prendre posses

des livres do la compagnie,
en petit l'imbroglio duC'est

Maine. Il vaen résulter un pro-
cès dont l'issue est facile à pré-
voir : la justice et Je droit triom-
pheront facilement,

Les dépêches ont annoncé que
des désordres avaient éclaté à la
réunion des actionnaires. Le
Chronicle de Québec a donné les
détails suivants :

= Comase on n'y attendait, l'assess-
blde des astiounairen de Je compagnie
du ebemin de fer Lévis et Keanebee,
quis on lea A Su Joseph de la
Besuee, mardi dernier, à été très ors.
geuse. L'hoo, M. Irrise « M.
Wyatt ont fait le trajet de Québec à

Be Joseph ca voiture, ot MM. James
G. Rose, Owen Murphy, Charles Fits-
patriok et L. Lyoch sont arrivés par
le coavni du soir. La plupart de ces
messiours ont passé Ja nuit chez up
oultiveteur du om de Lessard, M.
Groleau, ches qui I'sasemblée à eulien,
D'aysot pas rempli ia promesse qu'il
avait faite à M. Wyatt de louer des
chambres aux voyageurs.

« Peadantle nuit an convoi spécial
transports à Bt Joseph use ou deux
persouves de Québec et plusieurs forts
À brue de Lévis qui avaient été ame-
nés dans le but d'iotimider Les goss,

«Lorsque M. Wyaté et sen amis

dovait avoir lieu, ees personnes étaient
dans un sppartement voisin qui com-
muniqueit avec cette selle par ume
porte à doux battante, À neuf beuree,
oa demands i 'assemblés ds procéder,

ot là dessus, M. Wyatt propos, se-
eondé par l'hon M. Poser, qus I'hon
M. Irvine fut élu président.
«M. Demers oris «Noa! Noals

c'est M. Larochelle qui doit être élu
président, et il s'ensuirit une soène de
tomulte,

« L'hoo M. Irvice dit qu’il avait
été élu président conformément à la
loi et qu'il était biea décidé à maïn-
tenir ose droite.

« Les gens de l'opposition deman-
dèrent que la motion fat soumise aux
voix, mais M. Irvice et ses amis leur
front observer que puisque M. Wyatt
était porteur de 88,000 sotioos de le
compagnie, il était évident que celui
qu'il avait oboisi pour président serait.
élu, malgré touts l'opposition que l’on
pourrait susciter,
«La faction oppomate préteudit

slors qu'elle avait ug million de dol.
laze dans je fouds-capitel et que nes
membres evaiegt droit de voter. M.

Levise et sos partisans s'opposirent do
souveau à ce vote et il n’en suivit ane
wine de grande confusion, au milieu
de laquelle où lut ua contrat passé, le
jour précédent, avec MM, Foster, Ro-
berge et Labarge, de Mootréal, pour
la construction de 16 nouveaux milles
du chemin, peyable comme suit:
$70,000 ea obligations par mille, et
is balance eo cotrois du gouverne-

meat, des municipalités et par sous
iption des partiouliers,

« Ces obiigations avaleat été émises
0 violation ouverts du bref d'injone-
tion accordé par le juge-en chef Mere.
dith qui défendait à is compagnie
d'eatrepreodre de vouvesux travaux
et d'émettre de nouvelles débeutures,
Les cotrepreneurs plus baut nommés
avaieet es maius pour ue million de
dollars de ees obligations, que l'on
prétendait leur avoir été données
comme Woo avance sur les travaux et
ils voulaient Faire curégistrer leur
vote,

«MM. Murphy, [rvice, Rose,
Wyatt ot autres oyant affirmé tour à
tour qu'ou ne ferait auounement droit.
à de toiles prétentions, quelques mé-
contents decsandèrent l'ajournement,

+ M. Owen Murphy se leva et de
manda sveo icatasoe que l'on produi-
ait les livres de ls compagnie. Ii se
Gt alors ws mouvement dans 'sssem-
biée pour empéober ceux qui avaient
les livres en jour posscasion de v'en-
fuir. M. James Carrel, de Québes,
et M. Edousrd Demers, de Lévis, ef.
frayés per l'attitude de certaines per-
scones qui les entouraiont, donnèrent
l'exemple du assure qui peut em aeu-
tant par une fenêtre ct furent suivis
de quelques autres. Audire des
sonses préssates oette scène a été d'un
tidieule et d’une ebsurdité inconccra-
bles.

« M. L, Lyneb ayant été nommé
secrétaire de l'ansecoblée, MM. Z, Vé.
lus, 8. Théberge et James R, Wood.
ward farest chargés de dépouiller le
sorntis et o@ procéda à l'élection dee
direeteurs. Les actionsaires eurent
tonte le liberté possible de donner
leur vote. L'hon. D. Robertson ot.
M. Irvine demandèreut à plusieurs
reprises si tous avaieot voté. Le dé-
pontilement da scruzin donna lo r4-
eakat suiraot :

» Hoe.J.G. Mobertoon, trésorier
de Is previews, J. R. Woodward,
Sherbrooke, W. G, Wyatt, bee,
Geo. Irvine, M. P. P, Me, ©
H. Power, mésnteur, M. Ca
bill, Joseph Poirier, M. P, P.,
Owes Murphy, ot I's. Iidece
Thibesudess, + A une noéembléefeubséquente des

  

entrèreat dans le salle où l'assemblée |*

M. Wyeût à été éla préai
nadepr
«ML Lysch, vecrétaire pro tem.
On 6 fais transporter le coffre-fet de
ls compignis ds 5: Jumgh 6m cote
ville, od lo buresu priocipal de Is

compagnie cat situé & présest. MK
Irvas, Row, Robertscs, Wyatt, et
autres sont revenus À Québec en voi
ture le même jour,

« Les nouvesuz directeurs vont de-
mander 4 être mis em possesion de
tous les bises de la compagnie et s'ils
essulent un refus, ils vont prendre des
mesoree immédiatement pour reves-
diquer loncs droite, Li est probable
sussi qu'on ve des mesures
sila de faire panie péve mépris de
cour ceux qui ont fait émettre des ao
tious de oulle valeur, en dépit du
bref d'injomotion. II ne faut pas ou-
blier que, samedi dernier, M: Laro-
ehelle, géract, et M. Paradis, seeré-
taire de le compagoie, ont juré posi
tivement que pas plus de 102,000 ac
tiens, où à pen près, n’avalcet été
écises où ne devaient être émuises.o
 
 

Petits souvenirs de 1873,

(De La Concorde.)
Portrait de M. Alfred ! l'un des qua

tre frères Désilets du * Journal
des Trois-Rivières ”peintpar

N. Elstar Géria.

On lit dans le Constitutionnel du
4 mars 1873;

À M. Acregn DésiLers,

«Bi sous avons pris la libaré de
vous renger le troisième dans le vium-
désitets, ai nous avons fait passer le
militaire ot le clergé avant vous, vous
us sauries en être sarpris. Votre res-
pect pour le clergé est notoire ot je
vous connais assez pour savoir que
vous n'êtes pas homme à jamais dis
puter le pas d'un militaire. On pour.
tait d'ailleurs faire valoir beaucoup
d'autres raisons pour vous mettre
troisième, et même quatrième, si com-
we les quatre fils Aymon de ls légen-
de, vous étiez um deplus sur le dos du
même dne.

« Vous êtes cependant, je no lo dis
pas pour vous flatter, ume des plus
curieuses personnalités da journalis-
me. Vous aves déjà prouvé qu'on
peut être avocat sans avoir de causes
et rous venez de démontrer qu'os peut

 

sieuse, lorsque vos éerits vost si loin
au-delà de la pensée de nes vénérabl«
érégnez Iles vrai qu'ici vous ne
cours eucuo risque d'être mis à la
ports comme ÀQuébec, mais vous
deves comprendre que vos opinions
n’en auront pas plus de poids, eù qu'a-
près veus avoir lu, tout le moode
vous fers moralement 6e qu'on vous &
tait physiquement à Québes, c'est-à-
dire gé'on vous mettra ie pied dans le
……….. et Qu'on vous dira que vous
prôches sans autosité et sans lamière.

+ Nos, croyes moi, mon cher AIS
fred, ne/orces pas votre talent. Vous
R'étas point né pour ces hautes luttes
de la pensée religieuse ; tous êtes tout
au plas capable d'examiner quelques
cadavres d'occasion, auprès desquels
M.Guillet à ls charité de vous laisser
aller, et de faire rapport au gouverne-
meat que ls vio s'est éteinte ca eux
par le visite de Dieu ou par la chûte
d'un arbre. Hors de là votre style
st insuffisant ot votre pensée trop
Inerte.

« N'essaycs pes non plus do vous
dissimuler sous les traits de Ged éoa,
C'est co vain que rar votre chef bis
l'éorou vous mettries ua éasque de mi-
litaire. C'est on vais que vous faries
an effort de poitrine pour preodre le
tou guerrier, 00 vous reconnaître tou-
jours, {a bout de votre orsilla percera
malgré vous, car vous êtes et seres en

dépit de tous vos efforts, la plus basse
et la plus vile personnification de la

Âcine impuissants et de la nullité hy-

pourite. Vous lies fait pour écouter
auxportés et regarder à travers les
surreres, of non pour siéger des
consiles ou les assemblées nationales.»
C'est dans cette besogns que j'attends
vos œuvres.»

{ Les italiques set de nous.)

Les vendus.
Une page des comptes de Js société

OuAPLEAU, SmemcaL & CIB:
50 1-PAQUET—cnportebmilie—PAYE

“ 3-CHAUVEAU — Ji de
Pelios.. v PAIE

“ $—-FLYNN— an portafullle-PAYE

« 4-RACIOOF— ??? “eves

“ 6-FORTIN — donné un ge. — ....

| probablement intéressentoSpecs,Slee,py
jusqu'à ce que cesjudas

dé totdgraiement pe Comme 11 n’est
lo untenà

 

 

derire mus avoit le style, qu'en peut ont
faire de In théologie san être thdolo
gen, qu'on pent parler d'histoire sane
en avoir étudié le premier mot.

+ Vous vous étiez fait faire avocat
pour plaider, cela va sans dire ; mais
de métot que pour faire un civet il
faut ua lièvre, de mêtme pour plaider
Ul faut avoir des clients, et Puisque ces
olients revéohes De voulaisst pas aller
à votre bureau, je ne dis pas que vous
auriez dû les prendre de force dans la
res. Au reste, les bommes qui simest
à plaider no se laissent pas prendre
de force, et vous n'auries pas trouré
votre affaire de ce côté là. Vous aves
imaginé besusonp mieux. Vous aves
pis l'Eglise pour voire cliente inve.
loniaire, et l'Eglise, comme ane donne
Mire, n'a pes voulu vous repousser ;
elle se £e d'ailleurs que le ousoës de
lu cause ce repose point sur le talent,
l'habileté de ses svossts, car, sams
ette confasce immortelle, elle els
sans doute imité les plaidears torres
tres.

« Seraitil possible que vous suries
pris au éérieux votre rôle de thdole-
gien journaliste; de caneniste des

gasettiors ? Vous prenez des airs de
mouche du coche, on vows voit tou-
jours voltiger, sautiller autour de d'ar-
che, et même un jour oo vouss vu
pénétrer dans vue grave réanion d'é-

véques et théologiens. Comment vous
3 avez été aocueilli, et enanite recuesllé.
ee n'est point mon affaire de le racon-
ter, Evidemmentle théologie, comme
Ia loi, sou poor vous des déboires.
Liss séances théologiques od vous vou.
les assister ea rabats blancs es en robe
courte ne font pas mieux votre affaire
queles séances du palais de justios.

« Votre grand tort eat de vous at.
tequer à un auteur besucoup: trop
fort pour que vous le comprents.
Votre critique, préparée depuis up
an, 6 maoqué 0 coup. Vous aves
oru frapper 8a ooup de mersue, ot
vous vous &tes borné 4 dooner ue
soup d'épée dans l'eau. Votre criti

Per [que set woe grosse vessie remplie de
vent; ile euff d’un coup d'épiarle
d'en sudiste pour crever cette vessie
et montrer l’isanité de vos préten-
tions, le faiblesse de vos raisonce.
masts ot ls pauvreté de vos connais
sances historiques. Vous plaidez vos
caures gratuisement, jo veuz le croire ;
mais vous les pleidez à le façon dost
us certain barblur ressit, por charité,
st c'est mal agir envers l'Bphies, votre
igus liste,
Remarques que vous

vous perles sur us on boneni
hardi que vos maîtres, nos vémérs
bles pasteurs. Pendant que nos des
ques font des éloges à l'auteur du code
des curés et marguilliers, vous ie pre-
Des à partie et le tancez d'importance,
Vous trouves des idées gallicanee et
révolutionnaires dans un li

  

légisistion. Ne vous donnes done pas
prit ua interprète de l'autorité roft.

Lesabonnés retardataires.

Onlit dans leMesager de New-
York:

 

avons déjà eu quelquefois l'oc-

cesion, d'entreleuir nos lecteurs des for-
«es bixarres et excetiriques que revel
parfois be journalisme americain. Un de

nos confrère consacre à ces exoentricl-
Vs vue étude spéciaie; d'où nous ex-
irkyens les Lignes suivantes ;

Pour beaucoup de ces journaux Jims

primerie 6e compose d’une casse de com-

positeur ot d'une presse à le main, Len-

dis que 'sweublement du bureau con-
viste en une table et un fauteuil. L'en-

trée du bureau est souvent sarmontée
d'inscription dens ie genre de csiles-oi :

—L'entrée n’est permise qu’à des per-

800004 sobres qui vienseel pour abon-
mement où pour annonce. Las ivrogaes

ol les personnes qui ne viennent pas
pour s'sbonner sont mis à la porte.

—Lna le doute si tu peux Jeatrer ou

Don,il vaut mieux que ta continues ton
obemin.
Quaut à la façon de recouvrer les

abonnements,les journaux emploieat an

moyen particulier, mais eliesce. lis me-

aacent de publier la liste des débiteurs,
da les ciousr au ptiori, etc.

Unjouras) parut un Jour aves | jo
d'un gibel immense, à la quatrième page.
Aux pieds du pendu élait imprisée iso
mous et les adresses de toutes les
personues qui étaient en retard pourleur

«bonnement Souleent, comme ua in-
mocent y flgurait per erreur, le journal
publis, ie lendemuln,l'erretum suivant:

« Dans ie massacre d'abonnés d'hier,
M. un tel à Bhroveport, 6 été peadu per

néllementet lui demandons lou d's-
voir, pendant vingt quatre fheurse, mis
sen cou en contaci avec la corde de
chanvre.”

   

BULLETIN JUDICIAIRE.
COUR SUPRRIEURE,

No 169.

P, Gateau & él,

Le À. Gareau,

M. Gareeu,

Domandeurs.

Défendeur,
"
Créancière colloquée.
BT

J.B. Charboneau,
Oppesaalen sous ordre.

[4]
M. Gareau, Contestants,

Présent: l'Hoe. Juge Jeuté.

Juct:—(ue dans uneaction intentés
sar billes promisscire couire one femme:
véparée de biens, le Lemandeur doi
léguer l'auterisetion de la fume, ot.
dofaut de cette ailégation l'action oore
rensoyée sur défense au fonds en droit.

Dans cette cause dame Marie Gateau
ait colloquée decs un jugement de

distribution. M. J B Charbooneau Bit une
opposition en sous ordre demandant à

ture payé sur le montant de la collocs-

tion de dame Gareau d'un billet promis

otre à lui conseoti par cette dernière.

L'oppesant siligue que la centestante
était séparée de bieas et qu'elle lui avait
sons: nti pour veleur reçus un billet pro.

missoire.

La comimiaste plaiés use Diese

au feuds en droit, basent se dela
surle défaul d'allégatien d'autorisation.

L'opposition fui débeutée ot la défense
an fonds en droit maisteque.

Loranger, Loranger, ot Boudin pour

   

   opposant ; Ménitmeau et Mt Jean peur
ma

 

    
 

 

 

LE PIANO WEBER.

À un grand concert donné à Utiewa
Lady Macdonald fut sl chermée par le sem
barmooieus du msgaifque plane Weber
out an 00 servait à celte suirée, qu'elle
l'achela pour s09 propre usage, ce qui fait
l'éloge de ce célèbre facteur.
À um concert duané 1 y n quelques ss-

maines à ia salle Nordbelmer, par M. Ca-
lisa Lavallée, cot artista distingué tou.
hast nn des célèbres pleuo de Le fabrique
Weber,fourni par |» compagais des pianos
de New-York, No 183, rue Bt Jacques, qui
sat l'agent de 1e maison Weber au Cansde
Toici ce que dit le “ Herald * au sujet de
© convert : — Une foule de personnes
s'estrendue bler à la salle Nordbsimer pour
entendre toucher un des célèbres pianos
Weber paz notre artiste distingué, M. Ce-
lixs Lavallée. Paml I'suditoire on remaz-
quait loa maslcieus los pics distiagoés de
cotta ville qui prétalent une oreille atten-
tire eux morceaux que jouait 4. Lavallée,
11,8 commencé par ls sonate de Beotbo-
ven, fotitulée: “ Moonlight.” Le son, har
monieux ot puissant, produisait un bel eft
dans toutes les parties de Is salle, qui de-
vensit partols tous à fait saislssant. Dang
les mouvements Jeats, le son était por et
doux on mème temps et tout le monde «a
« été charmé. Ce qu’on & remarqué sartoct
«est l'accentustion metts st prolongie de
©haque note, qualité que doit posséder tout
boa pleas.  L'exécution du * Papillon,”
merceau composé par M. Lavallée, & tait
remortir toutes les qualitée de ceb ins-
trumeat, parce que l'artiste ssvait loter-
prêter son œuvre à perf-etion. Tout le
monde 8 été étonné de l'effet que l'ezéce-
Lion de ce morceau & produit. L'auditoire
été charmé du son harmoojeux du me-

nique piano Weber, qui read avec le plus
bel effet, sous les doigts d'un musicion
hebils, toutes ce œuvres de Verdi et de
Meyerbosr ainsi que les compositions non-
voiles de Waguer. Les musiciens qui vien-
But en ce pays a'ont pas raison de 0e
plaindre de ts mauvaise quellié des pianos
car île n'ont qu’à ve procoret un instrument
de le fabrique de Weber, at ils seront s8-
tinfaits”
On lit os qui voit dans le “ Merning

Chronicle ” :—“ Nous aimerions à enten-
drv toucher ce célèbre plano à Québec par
ML Lavallée ou quelques autres musiciens
distinguée.

Montréal, ler Novembre 1879.
Cauza Lavactée, Ecr,
Ober Monsieur, — Sachant que comme

planiste et professeur éminent, vous com-
Daissez les mériies des principaux pianos
du jour, et comme ca téclame pour plu-
rienru honneur d'être placé au premier
saug,veuillez être assez bon de me dou-
ner votre opinion sur les qualités da cha-
«un d'eux, par rapport au sun, à ls force et
4 Ja perfection du mécanisme, ot dans
voire opinion Lequel est adopté de préfé-

pour les concerts ou lee salons, ot

mentpréféré par lee priaeipaax musicieas,
rising ot voealisten Feafaurdbai.

Votre sincère,
NEW TORK PIANO Co.

Québec, novembre 1879,
Mesniours,—Parmi les principaux planoe
ie ron connidérs que ie Wel r de
lew-York occupe In premuère place.

Qualités fats sont Talkaticiia de
son toucher, son timbre puissant, pur et
sympathique, ot 'sbecace totals de toat som
métallique comme on le rencontre souvent
cans les p'ance sortis d'antres bonnes fa
briques, ot que l'un recherche afin de don-
mer on éciat factioe à l'instrument. En
aomme, le Weber est lo piano que
artiste cholsira de férence à tous les
autres à cause des brillantes qualités ci-
dessus mentionnées, ot il n’y à aucun doute
i lorqu’i sera connu par tout ie Usas-

.
artistes et lag

ju'i) possôde déjà aux Etats-Unis et dans
jes centres musiciaux de l'Europe.

Je demeure, etc,
OALIXA LAVALLEE,

Ctapagnie des Moclins a Colon
DE V. HUDON,

liée Générale Annueils des se-
teanaires du Ia Compagnie des Moulins a
Coton de V. idan, urs lieu à ls manu-

,
MERCREDI,11 février prochain,

A DEUX boures pus,
Pour le réception du Ha Abnuel,
l'élsotion des Directeurs ot latransaction
dos affaires générales,
Par erdre du bureeu de Direction,

¥. C. CHARBONNEAU,

Montréal, 31 janvier 18M, HacTede.

Situation demandée.
US jeune domme sachantperir Mags
wiemend zationohon
‘une grocerie où da:
cha \ntieur, où =
Wadrenser à J.
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Aux hommes d’affaires
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Au bureau do

LA PATRIE

  

Maison n vendre,

Hiaiuon de Bonsion privee   aETC, ETC.

——

Cotons d'Hochelaga!
Colons de Gomwall !

Cotons de Valleyfield }
C'est avec plaisir que nous snnonçonsà nos pratiques et au publicen

avec les trois manufactures mentionnéesmeltentd'acheter leurs cotons a

5 p. 100 de moin
payons le même
moins fortes que

vous prions de ne pas acheter ailleurs avantvous vous convaincrez de la vérité de nos avancés.

de fêtelégale,
clers du failii qui était
punisrrà ‘anonade pot ce

Dos l'affatre de DAY à CIE, fille,

énéral que, en notre qualité d’importateurs et d'agents de maiuropéennes, nous avons pu enfin compléler dos ne
plus haut, qui nous per-

même prix que| archands de1 Nous serons en conséquence, capables de vendre ces colons15 p. 100 de moins que partout ailleurs dansle détail et même à
que les marchands de gros, parce que nous lespis qu'eux es que nos dépenses sont de moitié

ours.
Comme le temps d'acheter les cotons est à

  

 

eu près arrivé, nous
le venir oous voir, et

DUPUIS FRERES,
606, Rue Ste Catherine,

Coin de ie rue Ausborot,
A l'ENSEIGNE DES DEUX BOULES NOIRES, Montréal

31 janvier.

REDUCTION MONSTRE!

MASSACRE EPOUVANTABLE !

$26,000 de marchandises
SERONT

SAGRIFIEES SANS RESERVE

J. STE MARIE & CIE,

615, -- Rue Ste Catherine, - 615.

Ne vous trompez pas, car c'est la
BON MARCHE etne pas être trompé.

s@- Venez en fouls, il est plus temps que jamais.

» N'oublies pas la place,

J. STE MARIE & OIE,

615, Rue Ste Catherine.

seule place pourachater à

Smal
 

Soles Noires !
Soles de couleurs !

eRRRR

UGGET & HAMILTON,
18, 18,17'et.10, RUE &T. JOSEPE.
18 aille 179

LA BANQUED'ACHEIAGE

VERITES.

AMERS DE NOUBLON
(Use mféociss etwei -

Contenant du Houblon, du
Buchu, de la Mandra-

gore, du Pissenlit,

Rptsmn
A

  

  

 

   
   

  

   
  

  

  

  

 

ILS GUERISSENT Montre appetdevorvommer
présentes dopé que

Tevevasvs Banque d'Hoebelsgs,
vos, Afalseement, maladie de fom- a) les troisième,
mes 6 ivroguerie. cing septième,

huitième, neurièm +tdix! min
81,600 EN OR da dix par cent (10 p. €.) var les

actions perwx dans ia
‘| ra lacien

evroct aeRe, oustoi co JA|du fonde capital de Ia ‘outgai eea towed dispar ou do uin-

|

requis de pare danslo 00 vax. les bureaux

do

Ia dite basque, b Moatréal,

ryrpde dix paroent (10 p.e.)le

pue
racecadet ce fo Imma TE een Ll “ Titer

vesdre ches tout Les pharme- “oy 7 mept,sions, “ie re
Par ordre du bureau,

Acte de Faillite de 18753 JE BRAIS,
BT 8RS AMENDEMENTS Montréal, 39 janvier 1880.
 

sousgnds vendront per es.Les syndies
quad Tours bureau, No 641 86. Tae 51 Dividende Ne 89.
'aoques. —

Lou nottenacivesde la Banque du
Le= a wotibts qu’un

DEUX PAR CENT

 

Henry Browarigs, viisge 84 adé rue Jora , Jone
Un teneur de livre d'expérience, on dis-| bist etre ue, UNDtePa MARSpon

ponibilité le soir, offre ses services soît

|

Zéphiris Crevier, Montrdel Tivre de risers formé de 16 00 DDour tenis

fe

livres, Jed Culcaow ou 08

|

Conditions: comptant. Pitaalma
suditar,h des conditions fudilse ot libernles. ar du des Direstours,Bursar,par orice,pu ile À BL. LAJOIS, PERNAULT AURATE Aa TROTIRE,
eee 1t4Benth, Montréal, 31 jeuvier 1880.Musique à bon marché |"1464845 tem —_—

couvzaiÆioncsaux)

|

Rete de Falilite de 1875|LA BANQUE DU PEUPLE
Fassterste Ëcu] ET SES AMENDEMENTS. AVis
BalaieV Dans l'afsire de JAQUES PRRRAULT, -3 de La atté de Montréal, épieier, Aull. mnuelle des sotionb = x bide pénérale

os 8:acts rmsarrensfos|vme ot
widre du bron de Lireoteurs,

MERCREDI, le 11 coursat, étant uo
V’essemblés des eréan- Mi

 

= JEUDI, (9 fevrier 1850, A A TUOTTIER
mdue. À TROIS heures de l'après-midi Montréal, 81 janvier 1890,

asnatetnt1;1pétententee Dde

|LA

SociétéUanadienne-Fran-
Me em NUS FURY. Burma da Ku, de Constructionere ue de Montréal.

À VENDER maken|_| au
Acte de Faillite de 1875

L'dmmbiis Jegirale, Aussi des

seu borsea, No 17, rue Gesford,
yseve ocoursut, & SEPT beuren

Su solr,pour teesvole leMERCREDI, wiCa

(STENEe
réel, EDL, Ts ONZIRME jour de
Fnnelie
Re courante #ù pour d'autresre
Ménuréai, 06jetéDe .

   

 

  
   

 

  

fon éiséLes AFFICHES suivantes,

|

irgaitval

as

sancatepor a] “idea pur a… |Jeur-là ours Iles procéder Phlsctionde paseDirseren ANGLAIS et on FRANÇAIS: JEUDI, 19 fevrier 1880, r me vontd'apport,

Maison a loner A ONZE boures de l'evant-miéi. J Tria.
Bureau a lower. O BRAVIOLEQL|
Magasin a lower, MBER| la Société de Construction

sasgin of tosement of TEE GHEIDEN CONPLNY 2 CombTosking» : ITÉE. AVIs
Chambre a loner, e Sis pTLAnegeBas de maison

n

loner, rmVISa prt Eira .
Baws de mi abet SEEi

ot procéder àpate
Per srête du barons ds dirostion,

©. B. SCM]

MIBARNO! RFPs
MantelsWake Lie Rte
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BULLETIN TRLEGRAPHIQUE
Voi-ne meurtre de Guonetis—Regime

causervatour—Chamin defor du Lac
Bt Jean—Pont de glace-Mardleg:ar
=Gnetate Ré Vincent de Paul,

Québec, 11.— Hier, un voleur s'est In-
js appartemmenis du coio-

la citadelle, ot n enlevé
une montre d'or.
—Unejeuve fille, qui est décédés à

l'Hôtel Dieu [a semaine dernière, 5 fait,

paraitil, des aveux importants au sujet

du meurtre de Guenette qui e $14 assas

siné à 84 Henri l'année dernière.
=-Un s'eltond à des révélations ou-

rieuses au sujet des changements qui ont
été faits daus 'sdministration des pos-

tesen cetta ville cous ie régime conser-
valeur.
—La compagnie du chemin de fer du

Lac 8 Jean à l'intention de face cons.
truiré trente quatre wagons à Québec

eat hiver,
==La détective Beaulieu a recouvré

une montre d'or, valant $135, qui avait
#10 voles à M. Rosa l'automne dernier,
—Unpont d ice s'est formé eurle

fleuve, hier, vis-k-vis de ootle ville, mais
M a ôté brisé par les bateaux qui fontle
vervice de lu traverse entre Québéc et
Lévis,
—Uier, pendant ‘is soirée, plusieurs

jeunes gens, vélus do différents oos-

tumes, ont parcouru les principales rues

de celle ville, pour fêter,su:vent l'usage,
Ia dernier jour du carnaval.
=—La sociéth de 81 Vincent de Paul

fournit aujourd'hui du pain à cinq cents

familles.
=—Le vonvoi du chemin de fer Iniereo-

lonial a déraills avast hier à une petite
distance de le Rividrs du Loup, msis

personne n'a été blessé.

 

  

    

 

SalciSo—Commeree de chevage- Arrie

  

. A.B, Hoss, cl-devant
caissler & bord du baisau à vapeur

Prince of Wales, wes) brûlé In cervelle
dimanche dernier à se résidence. Un at
tribuo cet acte de désespoir à des re-
vers de fortune.

M. Cooper de Boston, & acheté un
nombre de chevaux en cetls ville

depuis quelques jours.

—L'Hon M. Mackenzie arrivera en

celle ville aujourd'hui où demain.

—Le Colonel McNeill, qui est actuel
lement à Hideau Hall, doit cetourner en

Angleterre sous peu,
—M. Bunster est en route pour Ulla.

va.
=M.M. Hi, Gault, député de Montréal-

Quest, est arrivé en cette ville.

 

 

 

 

Explosion,
Windsor, P.Q., 11.—Lesplosion qui

west produile lier dans les atellers dela

Canada Paper Company à causé
xchalion daus cs village & aux

irons,
Joseph Dunlop ef Philibert Pouliot

ent él tuée. Voici ies noms des bles
ols: Groen Sykes, Joseph Carrière at

Théophile Gagné.
Une enquête à élé ouverlo par lo co

rener et les jurés, après avoir examiné
plusieurs Lemoins, ont déclaré que ls

compagnie n'était pas responsable de
ook accideul.

  

ANGLETERRE.
Tompite—Nouvelios des Indes,
Une forte tempéle s'est abatiue sur la

sôle occidentale de l'Angleterre dimane
0be soir et a cause de grands dégêts. O2

croit que plusieurs vaisseaux ont pèri,

Le sieamor Chimborazoqui était parti
de Liverpool pour l'Australie cer jours

derniers, a été abligà de relécher à Ply-
mouth, Cinq hommes de l'éyulpage ont

été omportés à ie mer et plusieurs ont

été blessés.
Les rapports oficiels qui ont été pu-

bliés au sujet de ia situation dans l’In-

de ne cnntiennent pas toute la vérité.

Un dit que si la correspondance de ls
Russie avec I'Emir de I'Afghanistan
était publiée, l'A rre sorait forgéo

de déclarer ln guerre à le Husele. Un
ajoute que Czar a peui être désavoué les

actes de ses émissaires dans l'Asie Cen-
1rale,ot que : pour celà que oatis

correspondance à #16 supprimée dans les
repports du gouvernement.

Un correspondent telégraphie ce qui
suit : Au momeat ou le général Hobart

#0 trouvait dens une position si critique
devant Caboul, fe général russe Abra

mow, gouverneur de Semercande, arri-

vait secrètement à Dewez, situé à I'est
de Caboul, le grand centre de |
Con. 1l n'y « avoun doute qu’une ligue

« été formée dans I'Asie Centrale. sous
1es auspices de la Mussie, pour combate
tre la domination anglaise dans l'Inde.
Mohamed Jan « fait ua nouvel appel

aux diférenles tribus pour les engager à
auaquer les troupes ang une ve

conde fois. Jusqu'à présent les Kobis-
1409 ot los ghilzais ne se montrent guère

  

 

  

 

  

disposts & obeir & cet appel.

EE

==La sucols immeces qu'ont eplemu
los Pastilles à Vers de & fait our
gir nombre d'imitations freuduleuses,
tous prions donc los acheiears de v'as-
verer qu'on ne leur ven un article
iit, Les vraie Pasiliiss à Vers recom-
mandées ci-haut sont estampillées DE-
VINSet out mises en bottes de trente
Pastisles avec lee directions au long et
06 sont Jemais vendues à l'onos où Àla
lives. On peut se 1es procurer chez tous
ies principaux Droguistes de ja ville, of
en gros of en détall, ches R.J, Devine,
Chinlste, près le Palais de Justice,Mont

. 8

 

personnes pa
ce Tim par tesure de trois de
11x ordlasin, geet & dire $1.00
Lecteurs 1e l'arate, veuillez

 

pates
galion. tou

dirs à vos amis d'acheter ee jou!
férence » tout autre. Une Técom)

je § 00 vers douné à quiconque prousers
que nuire juderte pes vel ui

Lil “ou: HH rue Noy

TiMontréal had

DETBRlt

à Pté cormirurt sous la «tirecuon de MM

Berger ot Boique, œulropromeurs, à +L

lieu Mer après-mili, en présence d'un
grand nombre de personnes invilées 3pé-
clalemeat pour la circonsance.

Oa remarquait entre autses MM. Ber-
got, Bélque, Chapleau, Koss, L. Brunet,
Blacklock, Aubin, Contant, Savage, Le

sage, Ogilvie, Riniret, Forget, Meunier,

Lacroix, A. Desjardins, l'réfontaine,ele,

etc, ol plusieurs membrisde la presse.

Las conseillers des œunicipalites de 8
Henri, de $t Gabrial, de 8t Jean-Baptiste:

d'Outremsent of lss mécaniciens du dé-
partement de l'aqueduc de Montréel

élausol aussi présents.
Vers trois heures, tous les invilés se

rendirent à la maisos des machines et
Ja visitèrent. Calle maison contient 2ne
machine sortis tellers de la fabri-
que © Holly Manufacturing Co.” de
Lockport, N.-Y ., qui se compose de qua-

tee pompes et paut fouruir près de cis

millions de gallons d'eau par jour, à
une pression ds 130 bs de vapeur. Après
l'examen des différents appareils, que

l'on & trouvés en très bon ordre,les visi-
Leurs se rendirent tion de pompe
de Sle Cunégoade, an de juger de la

pression de l’eau par les bornes-foniai-

nes. Un boyau allachéà ia borne-fontal-
ses du coin des rues Vioet et Si Joseph

ançe un magoifiquejet d'eau à une hau-

tour de plus de cent pieds et aves une

force suflisante pour maîtriser un incea-
dis considérable. Cells éprouve 5 élé des
plus satirfaisantes et les entrepreneurs

ont été cordialement falicitée du sucoèe
de leur entreprise.
A l'invilation de MM. Berger of Bei.

que,les invités se rondirenti la sails du

conseil municipel, où un excelleai got-

tor les attendait.
M.le maire Lalonde présidait & la

fête.

Après svoir fait henneur au repas, on

porta un toast au succès de l'entreprise

#4 M, Desjardins,M.P, appelé à y répondre
félicite MM. Berger et Beïque de l’esprit

d'entreprise dont ils avaient fait preuse.ll
ajouts que, sans aucun doute, les mnni-

aipalités de 81 Gabriel, de bt Jean-Bap-

et d'Hochelaga suivraient bientôt
le bel exemple doons par Bie Cunégonde.

Le maire Lalonde adressa des pe-
roles de falicitetions aux entrepre
meurs ot dit que c'élaient des hommes

  

     

dPôtre fiers.

£a, ayant été appelé, paris des difical-
tes que la municipa.ilé qu'il réprésentail

avail A surmonler pour se procurer un

pouvoir d'eau et dit que dans peu de

temps, il en avait l'espoir, Hochelags,
grèoe à l'exemple donné par Ne Cuné-

M. Préfoniaine termina ea proposant ia

santé du Hév. M. Seguin, cuis de Hie
Cupegonde,

le construction de I'squeduc ot dil quo

cos dlllicultés deviont osrlainement cn-
gager les mupicipalités eovironnantes

se pourvoir d'eau comme l’a jail Ble
Cupégonde. 11 proposs easuile is santé

de MM. Berger of Beique.

M. Béique remercia je Rév. curé de sa.

politesse et dit que lui et son associé

avaient fails do grands sacrifices pour

procurer un magnifique equeduc A Sie

Cune goode ot melirs cells municipalité
à l'abri de danger par le feu, qu'en con

séquence ils avsient lien d'espérer que
leurs humbles efocis seraient appréciée

nob sénlement par les citoyens de Sie

Cunégonle mais encore par ceux des

municipalités environnantes.

Le m aire Charlebois de St ileori pro-
Bit son concours el son eppui à ses con-

frères do Sie Cunégonde et fit des

vœux pour le plus grand succès de l'en-

reprise, ‘

La ve nié de la presse fut alors prepo-

se et NM. Beaugrand de La PAtRIE et
Holland de La Minerve y répondirent.

L'assembiés se dispersa ensuite.

 

 

 

Association Saint Jean-
Baptiste.

Lundisoir, 9 février, à eu îleu l'es
sembiée annuelle de lu 54 Jesn-Bapti
pour l'élection des ofliciers généraux.
M. te président J B Rolland fait con-

Daltee le but de l'assemblée et informe
les membres qu'ila reçu une pvitation

de la St Jean-Baptiste de Québec, priant
F’Associetion de Mentréai de vouloir
bien prendre part à la grands démons
tration qui aura lieu le 24 julo prochain.

Sur motion de M. le De, J W Mount,
seconds rir M 8 Pagouelo,Il est dècis
de:

Que vu l'importance de ce document

etle peu de lampe à notre disposition,

la considération en soit remiss & une
séance spéciale, convoqués à cet effet, et

À Jaquells M. le President soumettra

toute proposition qui pourrsit lui être
faite per la 81 Jean-Bapliste de Québec

L'assemblée procède ensuile à l’élec-

tion des officiers généraux.
Îlest proposé per M. le Dr J. W.

Mount, seconds par M. U. B. Archame-
bautt

Que M. N. Bourrasa soit nommé pré-
tident de l’Assocletion St Jean-Baptiste.

Proposé en amendement par M. $, Pa-

enuslo, secondd par M Lefebvre,

Que 'hon. jugs Loranger soit nommé
président.

Geité amendement élant mis aux voix
set edopié sur divisien.

Proposé par,M. Thiod Lefebvre, se
condé par M. le De Léonard :

Que M 8 Pagnnele soit nommé ler

 

> v10-président. Adopté.

Proposé par M P J Bisetllon, secondéreve
per M. À Unkuel :
Que M. ie Dr EP Lachapelie, soit

nommé 7ème vice-président, Adopie.
Proposé par M. CH À Guimond, se

condé par M, Martineau:
Que M. Jérémie Porrautt, soit réélu

drésouir. Adopté,
Proposé par M

.Laïabvre, seconds par
M. J Hi Lebiane :
Que M. J U Villeneuve soit réélu ao

simenttrentriér, ASS. . 

 

Proposé par M D Boodrias, secondé

par 8. Trembisy :

Que M À Lacroix soit rôle secrétaire
a-chivisie. Adopté,

Proposé per MF X Moisan, soco le
par M J ti Leblanc :

Que M L E Beauch: soit pommé
assistant secrétaicearchisists, Adopts.

Propost par MC H A Guimond, se

conde par M Joseph Lorauge :
Que M H Jeaonoite, soit Demme se

crélaire-correspondast. Adopié.

Proposé par M. J. li. Leblanc, secon
dé par J. B. Vermette :

Que M. ie Dr Severin Lachapells, soit
nomuwé commissaire-orjonnateur. Adop-

“

Proposé par M:Théod Lefebvre, se
condé par M. J. C. Vermeite :
Que des remerciements soient voue

aux officiers sortant de charge. Adopu.
EL is séance est levée.

A. D. Lacnoix,
Bec.-Arch.

—_—

MONTREAL ADJOUR LE JOUR,
CHRONIQUE LOCALE.

 

Fête légale. — Aujourd'hui, mercredi
des cendres, étant jour de fête légale,

les cours de justice et les bure:ux pu.
blics sont fermés,

Mercredi descendres.—ll y à eu des
oflices ce matin dans toutes Jes églises
catboliques de cstie ville ct dans plu

sicurs ¢glises prolestantes.

Température —Noire prophèle Veanor

nous prédit de fréquentes bordées de
neige durant 16 reste du mois de février
#: une température excessivementfroide

Trouvé coupabe—Palrick Sawant,
arrélé pour avoir enlevé à den enfants

 

coupable st recevra sa sentence vendre.
di.

Indisposition—Nous regreitons d’ap-
prendra que M. Boutilliw, dépuié de
Bouville, est encore reteau au lil par

une assez grave indisposition.

Bazar—Le bazar qui s eu lieu à Bo
Marie de Rouville, ces jours derniers,

pour venir en side à l'hôpilal do l'om-
droit, « produit la jolie somme de $360,

Enévnnent.—Hier, un homme du Dem
de Alexandre Grant à élé arrêté aur l'ac-

bam, jeuns Slle do 15 ans. II a été ad-
M. R. Préfontaine, maire d’Hochels- mis & caution.

Acciden!.—1lier, en descendant la cite
du Saver Hal, un jeune homme a été

frappé sur la tête par uno pièce de bois
qui s’élait détachée d'une maison eo

voie de consiruotion et grièvement bles-

sé. Un l'a relevé privé de sentiment ot
onde, possédorait aussi ua aqueduc.| (ransporié à l'hôpiial.

Milice.—Des certificate de milice de
seconde clause ont été donnés aux mee-

M. Séguin esposs les difisullés sieurs suivants après ezemen : C. J.

qu'éprouveient les contribuables avant| Ceursoi, jr. J.C. Robert, L. W. Godin
ol Martin. Les classes du soir sont sous
Ja direction du major Atkinson.

Becours pour l'irlande—Lee membres
de la Bourse de Montréal ont souserit

3250 pour venir en aide aux pauvres

de l'Irlande. Des listes de souscription

ant élé déposées à la Ilelle aux blés,

  
dans le banque d'Nchange, dans la bap-

Montréal, dans magasin de
Dawson, etc,

Vol de cadavre.—Un cimetière près de
Beauharnoisa été visité ces jours der

alers par quelques voleurs de cadavre

qui ent enlevé les vestes d'un vielllard
décédé récemment. Un à cru queles vo-

leura étaient venus à Montréal et l'on s
Fait des recherches actives, mais il à éié

impossible de retrouver le eadavre.

Barreau. — Une arssemblée d'élu-
diante en droit aeu leu hier après-miai

dans is palais de justice pour preadre en
conuidération les clauses du projet de loi

coucernsat lo berreau de la proviace de

Québec qui ont rapport eux étudiants
en droit, À uns autre assemblés convo

quée pour merdi prochain, à 2 brs, p.

=, au méme endroit, quelques résoiu-
sions seront soumises.

Charité.—Dureotla semaine dernière,
la maison d’induetrie et de refuge a se
couru 190 tumiliés, dont 37 élaientd'ori-

ive, 54 d'origine francaise, 7
irlandeises, 4 ecossalses, 23 ulismandes,

13 poswegiennes et auédoises, 15 ila-

siennes ol 46 de nationalité inconue ;
total 199, Oa à distribué ausei 79 cor-
dons de bois.

   

Atsemblée=Il d'y a pas eu d'assem-
Ddiée du comité des finances et du comité
d'enquête Madford, bier apiès-midi,

percequ'on n'a pu réunir un nombre

suffisant de (membres pour former vo
quorum,

Acquitiész—MM. Ambroise et Joseph

Parisenu, ouluvaieurs de la paroisse do
Bt Martin, qui avaient été aconsée, il y à

quelque temps par Joséphine Brunei

épours d'un notnmé Beers, d'avoir en;

#e le dite Joséphine Beunelle à empoi-

souver son mari, ont été homorablement
acquillés par le-megisiat de police.

Retour de Mgr. Fabre.— Bs grandeur
Mer. Fabre val arrivé sn cells ville, os

matin, à © heures. La reception offiolelie]
qu'on doit lui faire surs jieu demain
après-midi à Jheures, Les socidiés na-

tlonales et tous les citoyens eù général

vont priés de rendre & l'évécoé à
l'heure ind la d'accompagaur Be

grandeurà l'égiisé Notre-Lame, où une
edreuse lui sora présentées

Loi des ticences.—Hier M. F. Keller €
présunié quatre requêtes & l'hon. juge

Mouk,viegeant ea chambre, pour la mi

»e ea liberté de quatre clienls qu: sont

détenus en prison pour venle deliqueurs

sacs liesnoe. M. Keller demande que

ces gens soient libérés pour Jes mêces
raisons qui ont motivé ks mise en li

berté de Josepb Archambault, deut

fours auparavant, L'hon. juge soumis
les requêtes à la décision de l'hon.juge
oa chef Dorion.

11 est très probable que l'ou proposers
un smendemect 4 ls loi des ilosaces
À La prochains session de ls légisisture

lossle, an de rémédiee aux incomvgs
atenis de Je 11 setmtie.

  

  

  

 

 

——
LA PATRIN

  Pénible sort —Une jeune tite
aus, nommée Ellen Thempoon est satre
les maine dela police depuis quelques

Jours, Etle dit avoir quitté furtivement
la Janeurs de sw amu, qui soot des
Suitivateurs à l'aise de ‘slat du Vor-
wool s'être refugiée en cette ville, II

y à déjà plusieurs mois. Le chef de
police à télégraphié pour se procurer

ded renseignements précis et renverrs
blentôt la Jeune fille chez ses emis Bn
aleudantelle set en prison.

Suicide —M. A. P. Ross, autrefois de
celte ville, et depuis sept ane calesier du

vapeur Princeof Wales, de la “ Compa-
gois de navigation de l'Uttawa," s'est
brulé Le cervelle dimanche soir, près de

Pientegenet. M. Koss élait très estimé

par tous ceux qui le connaissaient et 08
ignore ce quia pu lo pousser à cet acte

de désespoir. Une enquêle du oeroner à

ou lieu et le jury a déclaré par soa ver-
dict quele défuntn'était fait sauisr Ja

cervelle su moyen d'un pistolet, dans

U0 moment d'aberration mentale. Les
tesles onl été transportés à Montréal hier

el inhumés dans le cimetière Mont
Royal.

   

 

Notre-Dame de Grdces.~A uns a ssem-
bléedes membros de la société Bt. Jean-
Bapliste, tonus Je 15 junvier dernier, les

messieurs suivants furent élus officiers
née couracte ; M. N. Joseph 81

président; Beajamin Gohier,
ler vice-président ; FX. Leduo, 20d
vice-président ; Eustache Prud'homme,

Lis, secrétaire ; Lue Prudhomme, Iré-

sorier ; 6€ Aug. Si Germain, commis
saire-ordonnaleur.

  

Venez! Venez! notre amortimest
les peileteries:toujours comp "

malgre ja saison bi
tro ferré de Be pot
sonpsble mnt  Maotesy:EliseDeujurdianac Closru6 dieCatbaftss
Société Médicals de Montréal—Séance

    

Jeurs bonnets de fourrure, à été trouré |du 6 foyrier, Présidence du De K. P. La. ||
chapelle. Le procès-verbal de la dernière
séance ssl lu et ailopté,
Le secrétaire donnelecture d'une élu-

de, sur l'Intozication saturnins considé-
rée dans sos causes, sa palure ef son
traitement,

M. re président et MM, les Drs Bros-
veau, Laberge et 8, Lachapelle prenneat

ensuite le parole sur la question.

Kile séance est levée,
H. E, Déssonmas, M. D.

dont les canadiens-français avaient droit cusélion d'avoir enlevé fleariells Gre-| New York ; J T Fisher, Toronte; A A

bee. St Lawrence Hell—Capt Bowie,
M, MeNaughton, OUawa; N M Curtis,
Ogdemsburg; W F Bowes, " Sarma-
Men”; BH Jonuings, KR Bichmead,

Vermont ; Jas Gillies, Carleton Place;

J Maclaren, C8 Beoll, J Manuel, W

Kwr, W Chelmer, Ottawa; J Moflal.
Campbelton: E B Wright, Huit; 8 T
Willett, Chambly.

Deus organes emportants—Ayez son
del'estomac el du foie, surtout de ce

premier organe, afin qu'ils puissent fonc-

 

paralire presque toutes les causes des

maladies qui effligent l'humanité sous
n'importe quel climat. Le seul agent qui
feru fonctionner ces deux organes régu-
llèrement est les amers de Houblon.

 

Choix dans les fourrures comme sa
piel mols de povembre, chez Char
Jurdins, rue Ste Catherine, Montréal,

 

 

—Es cette ville,Is 10 courant, à l'ége de
  
  

13 10 mois et 30 jours, Marie Kmelle
An enfant de Jérémie Perrauit, Ker,
mare)

inérailles aurontlleu eemedi, le 14
courant, Le convoi funèbre Jalesera Inde-
meure de son père, No 349 rue Dorel ;
à 6} bre Km. pour 66 rendre à l’église Bi
Jucques ot de là au l'eu de la eépuitzre.
Parents et suis sont priés d'y sister

#308 Bure invitation, cig

TELEGRAPHE D'ALARME

  

=

lionner régulièrement, et vous feres dis-| BO)

“LE GRAND TRONG.

Youtss yar Guess.
PAR BEHNIN

Vente d'uneopi de prit
soussignés instruction de
tnadsiSvr GOR BE

Vendredi, 13 conrant,
Uwe MAISON EN BRIQUE à deux 6is-

solidement construite, avée lois Man-
sard ; située au cole des rues Ontario ot
Hubert, et portsat le No 540 do a rus Un-
trio. Lempiss ment ost désiré comme
parue du Nu 864 sur be plan officiel et livre

Tenvoi du (eriier Bt Jneques. Cette
Maison 0 lows pour treale piastres par

Vonse à ONZEhoares u,
ARSALABENNING & B. ly

VENTE PAR ENOAN

FONDS OF NOWEAUTES
Provenant d'une Banquereute.

Le fonds de nouveautés al bien esorti
setrouve dans le m'çssin No 5. BOB
NOTRK-DAMK, consistant ea marchan-
dises do premibre qualité ot é¥a!
environ, sera vendu par encan à tant
Ja pisstre,

Jeudi, le 19 courant.

  

  

  

  

  
Conditions do Ix vente: T'syable dsae

8,600 mols par billets buss esdov
Le magssin sers à très baoprixars.
an Lor deMs.PRpourrs sxamisar le stock de Landi,

te B courant. jusqu’au Jor de is vents.
Vente à ONZE bourse.

BENNING à BARSLOU

Vente d’am lement de
bareau, Ceftre-Fert,
etc., etc.

 

ereeede
LEEllmuo be
VENDREDI,le 13 courant,

Tout l'emonbloment dge bureaux de
somprosant, Compiuire,
Dpaditace

Veats à DIX haures.
BENNING à BAUSALQUE

 

9:

 

Meubles pour 1880.

 

  
 

Une épiagie de dame, en or, avec gre-

 

 Bate. ute personas in (apportant à UU.
Vilie-Marle, 0bLeAE

AVENDRE
FaPinsWi Au ae dal

 

A vemdre ou a louer
moulin de la force de 80 chevaux,se

peeEumat Ir ISRBetter Bodraoen à M. OLIVIER
87, rue Bt Sulpice.=

   

   
   

 

CHEMIN DE FER

AVIS.
SAISON D’ETE DE 1880.

SERVICE ENTREHONTRAL « ke
PANOISSES ENVIRONNANTES.
Les convele entre Montrés| st 8 ue

ciate. o Veudreull,rHcomsleasée dersidre, à complar
du lor Mai,

LIGNE DE LACHINE.
convols du matin etdu soiz ferent le

ivesSUE heures secoutumée.std’autres
trata cireuleroat pour In té des
families qui passeat iabelle saison à La-
ching. OB fers connaitre plus tard les
heures de départ da ces trains.

JOSEPH icxsom,
lérant ea chef

11 février.—bi 209

     

J'ai constamment ec mein

CIRE BLANCHE de Phillips.
CIRE BLANCHE d'Elkins,

CIRB BLANCHE" Crown.”
PARAFINE AMERICAINE
PARAFINE CABADI&NNE

RPERMACETI œ BLANC DB
BALEINE.

CIRE D'ABEILLES.

HUILE D'OLIVE d'une quallté vu

périeure pour les aulels,

VBILLEUSES de toules sortes.
IACENB on boites ox is livre.
B¥a.14 EN FEUILLES

R. J. DEVINS,
PHARMACIEN

Yolrin du Palais de Justice, Montréal

 

LAIT
= MAGNESIE

PHILLIPS

Oonire je brûlement d'Falomac, meax de
Te, mauvaise Haleine ot Débillté

À vendre chez los Pharmaciens.

R J. DEVINS, Pharmacien,
SEUL AGENT FOUR LE DANADA,

Voinn du Palais de Justice, Montréal.

 

ces. Quand funte autre remede à fill

DEVINS’

COUGH SPECIFIC
Guérit esTOUX, RHUME®,FRISSONS,

to.olc,

I fait disparaiire la PHLEGME et les

OBSTRUCTIONS es ORGANES
RESPIRATUIRES.: ble

NENW HET1val See |arrête lostantanément 1 2hetonilment
Ea ville—Hotel Windsor : W P Adter,| $2.27ocreww de le GURGE.

Huot, Geo Whits, Wm Todeld, H 13 EL |e Eo oe sent ieunt, hits, Wm 1 - de désagréable,
Bewelt, !! Wurtele, G F Phillips, Qué- PERDU

Bt comme remède contre toutes les m£-
ladius causées par le Rhume, les

Frissons, etc, (| eet sans égal.

PRÉPARÉ MEDLEMENT PAR

R. J. DEVINS
PHARMACIEN

Voign du Palais de Justice

MONTREAL.

 

LUBY
Article de Toilette ind:

jeunesse perpe
hoveux

pour le

 

LUBT foriifie le Cheveux et les
empêche de omber ; calme l'irritation
et démangeaisons du cuir chevelu,
laîese le tôle © exempte des
Hicules et rend aux cheveux leur

a 1 la tion demployent 1
USESe parlons très avorabloment
Coux qui la condamnent ne la connais-
vent
Envente chez les Pharmaciens et

Parfumeurs, en grandes bouteilles, 56
cœù ou 6 fies pour $8.50.

  

 

1876 et 1876

LOCALITÉ

LmsementLa
& P) Jacquas-Cartier ot Coln Rus Bb.

84, Gabrial.da Feu, Rue
in NotreDane ot

 

asdeFouue he tna: (ets,n Fou, Hue
Laurent 8te, Catheries
Allemands «ti Dorchestee,
Catharine et BL. Denis,

« 7
R McGill et Gta, On

BasPers, vis-d-vis le Jardin

Coin Prinos Arthur et Shuter,
Ing et Commune,

« puits st OuaTE.
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siens
rri et Dubord,

penisRite
LaEEEa

LUuiresss 3) Muenoans,
EEE,
UNE JEUNE DANE,

4 frame

Ublario

1. Jove) 
 

ON DEMANDE
20 BONNES COUTURIERES
Ponr confectionner des

habits d'hommes-

Grands avantages pour des cou-
turières étant capables de confec-
tonner seules des babits. Nous
fournissons tous les machines à
coudre, fers À repasser, ete, Re-
marquez bien que c'est pour ira-
vailler dans le magasin,à ia pièc
il n’est nullement besoin de sortir
pour avoir de l'ouvrage. Pas de
temps de perdu. Nous payons de
bonsprix, suivant la qualité des
habits. Une couturière active
peut gagner un bou salaire, ;
Encore une fois, il ne sert à

rien de faire application oi vous

 

  bios pascape es do, re
lou le première classe.
Faites applicarion de suite   n
Bons avantages aussi pour des

compagnons ;
Tout l'ouvrage est à la pièce.

LA BEAUVAIS,
190 Rue St. Joseph

PATENTES.
STANTON & COURSOLLE,

DOLLIOITEURS DE PATENTES,

réfrmese
88), RUE ST. GABRIRL,

opt.

» O. »
À tranoperté saseems ton

888, rue Ste Catherine.

 

T

 

GEUL AGENT FOUR LE CAKADA

R. J. DEVINS,
PHARMACIEN

Voisin du Palais de Justice
MONTREAL,

 

A VERS DE DEVINS

Son: admises et recommandées por
ie Proulié Médicale comme

pales ponene Jos cos de Torsssens
2

   

  

à ia vue.
leurs effets.

 

Casque boite renferme 30 pastilles,
ainsi que les tnstructions requibes. Ou
vendra bien observer que ose Pustilles
ceni estempiiiées des lettres oan

mali aesoulmts:veadues
l'ence où à la livre.

vnérantes pan

R. J. DEVINS

re  Spéniilté do piombegeot de couvertes

ioe oe -

Voisin du Palais de Justios,

“

  

  

 

  

  

“M. E. DANSE
16, 17 & 19 RU

MONT

Livraison de tous les orages de L

A. MAMu et FILS (à toursi, P. P.

frais do douanesct transports, lo
mensuelles

À LOUER
Sur larue 8t Denis, près de is rue
Hoy, mañnons de première cle.
"oùrTues de toutes lra amétiore-

tons moderne» tolienque f urgsises. balns,
ete, et aussi pouvellement teplnirs «

Insee

 

  

   

 

bois de ciage,Bsgu na. où

OR,rare
résideme-avee Tente terrel
portant le No 476 de

  

      
5-cupée nojourd bul
livrsy. Conditions .

©. N.MONC&L,
oa 984 3. rus St Jacques.

A LOUER
th La belle réaldence, No 88. en haut
de le rue Bt Ü bsit, Avec un verger 7 atte
Dent, Lot 180.x 110 pieds. Possession ig-
wédiale. d'adresser

Sisson.
3, rue St Jacques.

A LOUER
L'HOTEL DU CANADA avec tou

FrogkereA
on Vamsublement du méme bétal est à
dre,
Bad) 81 Lami » &wR
éfévrier. juo.

Maison a louer ala
Cote st Pa

    

Une maxon _eonvensbie ur un laltier
bult appartements, aye écurie pour 18
aches; un bon puits.
$80 boar à HENIY PIGEON, com:

meccant, Côte &e Paul. m2

Un COTTAGE eopiensnt bit te-
mparionionis,situf ru Avenue,

1 7é8 du pont, Cole ae, on face
bueage. b's su M  

A LOUER
Le magnifique HOTEL

on tiers, alfué eo fa06 de marobé,
cols de 1a vus et Dominique. au vil:

lags 5t Jean Baytiole, avec tout l'ameub's-
“is deux pis on miruirs. gases

Vers, pxrmiure de buvette, carafe, vacres, ott.
B'adrsrger vo Not, rue tt Lambert,

7 fever.—joo

LICITATIONVOLONTAIRE,
joe MA.
i do Fi      
  
 

 

  

     

 

ve, auSérair oncbérhe ur, àD

 

X heures de l'a-
1, au bureau du notaire sousei-

    
  

cou
du quertier
méro cal treai

sou
neuf(139) apparten

P À. Adelard Doria, Écr, avocat de
réal; dans ieproportion de deux tiers et
aux appelée 0 1a qubetitulion créée eu fa-

es enfants nds et à naître, issue du
second Imarisge de Charles Dorion, Ber,
medé:io, de l'Assomption,et de dame Déli-
ma. Rivest, son épouss, dans la | roportion

  

  
de l'autre Uers.

Titres parfaite. Pour tee conditions de
vente 9 r au notaire soussigué

ILA. A. BRAULT,
gry Contour
No True Bie Thérèse.

Montréal, 31 janvier 1880.

LICITATION VOLONTAIRE,
Bern vendu et sdjugé, MARDI, le DIX-

BLET FXVRILK prochain 1680, À 10 bre
,, au bureau des poinir »

»u plus offrant et dernier +
tot off iv] Buwéro buit cent hi
80 plats et livre de renvoi uficiels du qr
ter Nt Antoine, de ls Cité de Montréal,
appartenant aux divera hériitiern de feux
Jubn McKezcher + et uxor,”do Montréal,
AU d'ube mslson eu bois à deux côtés,

rtant los Noe 87, 30 ot 41 de In rus Che
illez, avec dépandances.,
Commué, Titres faits.
Les conditlonsde vente seront conues ie

Jour mite ou evant, en s'adressant à
JOBIN & PERODEAU,

Noiulires ot Commsisaires, Q. et 0,
Nob, rus tite

Montréal, 80 janvier 168).

À. À. WILSON& CIE
MANUFACTURE:

Ne. 98 rue 9te Therese,

Oriere
PEINTURELUSTREE,

PATENTÉEIs15 Juin 1878.

#finiedeERRE
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fax Cocemis meviro—t nl
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dollar ras -p | alumdsviNoT

+ divi.c en 90 mas.

frs— —_—

=
a AGEXCE GÉNÉRALE

; CDR LAT

+

REAU & CIE,
E ST, JACQUES,
REAL,

IBRAÎRIE française des prinetpeus -

»

iteurs, def que
. ARDANT FRÈRES (àJ. LEFORT à Lille), Vve H. CASTERMAN (à Tournai,vanJ. LECOFFHR, POUSSIELGUE FRÈRES, PERISSH FRÈREGAUME et Che, ALBANEL, Baltrnwrrk Sr, FIRMIN DIDOT et Cia :HACHETTE 6 Cie, J. HETZEL et Cie, GARNIERL'Abbé Migue, GUILLAUMIN ct Cio, CHS. DELAGRAVE, ©DELALAIN PRERS, G. MASSON, A. DELAHAYE,

MARCHAL BILLARD,oto., etc.
Les vontes out liou aux prix de Paris, augracntésseulement des

Paiement vo fuisant par fractions

ES*
Avis aus marcha

journaux.

La Compagoie I:termationn'e des Jours
maux (ci devant la + Willmer & Rage
News l'atapany.+ No 31, rue Borkman,
New-York. mportairice ‘de lourmanx em.
Îfrres Français. all mands, sag'ais ot autres

lostious éiraogères, Demandes ta Hete

  

dite
prix.

$5 A 1 A GAGNER PAR JOUR
Des ageuts actifs trne-

*eront facile de gagner entre 6,00 à 910
par jour, par La renta d'un article d'atlité
lomegtiyue,
Sedrewer à

STANTUN & COURSOLLE,
234, Rae St. Gabriel,

PENSION.
Un où droz messieurs trouversetPrssion au No di,rue des Aemands

Prix _muiéré

AVIS.
Lassoscusr droite achuter posswa mation où va VosantSiipures de aroha du Paiais de Jastios

1.9 RAV: Ly
21, rue 8¢ Vintemn,

A.E.

POIRIER,
AVOCAT,

No 6, RUE ST JACQUES
MONTREAL
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PILULES DE

NOIX LONGUES CO MPOSÉES,
DE McGALE,

(RECOUVERTE EN BUCRA,)

Pour la guérison certaine de lentes les abe
tieun bilieuses, Torçeur da Fois, Maux de
Tete, Fodigestions, ourdisements, ot
de toux les mulaisos causés par 10

mauvais fouctiomement de
Tostomes,

CES I'ILLULES sos fortement ré-
commandées comme un des
Ses plus surs et lea plus efficaces contre
les maladies plus laut mentionnées:
Elles ne contiennent pas de mercure ni
Auvune de ces préparations. Tout ea
étant ua puissant pugatif, pouvant être
administré dans n'importe quel ces,
elles ne renferment aucuce de ces ab-
staoces délétères qui pourraient les
rendre préjudiciables à ia santé des en-
(ants et desFermonner Agées.
LES PILLULES DE NOIX LON.

GUES de McGALE sont pré
avec soin, avec un extrait concentré,
tiré de la noix longue et combiné avec
d'autres principes végétaux, de manière
A tes placer au premier parmi
toutes lesPillules stomachiques tusqu'à
présentoffertes au public.
Nos Anciens Canadicos-Françals fai-

salent sage de la aoix longue, avant
sa maturité: !ls l’employaient en CON-
FITURES contre la constipation babi-
tuelle. Main le grand inconvénient, *
était l'obligation defaire cette préparge
tion avec les noix vertes et Patches,
qul, Fite en quantité, perdait toute sa
vertu et devenait inutile. La science à
depuis découvert un extrait de eetts

x, qui se conserve intact dans tous
les climats. -

C'est de cet extrait que sont compo.
pénis Fillules de Noix Longues de

ale,
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V'OCTAIER - GENTILHONME.
PAR TH. LABOURIEU.

TROISIEME PARTIE.

.
‘~ WII—1'EXPIATION.

(Swite.)

—Oh! Et moi qui vous accu-

sais aussil s'écria André prêt à

se jeter aux genoux du gentil-

homme.
Celui-ci s'empressa de le rele-

ver, de Jui tendre la main, tan-

dia quele jeune ouvrier, confus,

les yeuxpleins de larmes, n’o-
sait plus se tourner du côté du
gentilhomme qu'il avait si in-
justement soupçonné.
—Cet homme fera donc tou-

Jours notre malheur! s'écria avec

rage et les poings crispés, As-
dré hors de lui,

==Peut-être, reprit le marquis

en se consultant, car je l'ai mis
dans matête; pour notre hon-

meur, pour notre repus, à tous,

À faut que cet homme,ce misé-
rable quitte la France... Et je
vais de ce pas A Charleville...

A peine achevait il ces mots,

lu main dans la main d'André,

prêt à gagner la porte du salon,

que cette porte s'ouvrit brusque-

ment.

Marguerite parut, le visage

bouteversé, en proie à la plus

vive émotion,
L'ouvrier et le gentilhomme

firenr un mouvement d’effroi.

Ils crurent que Marguerite

avait entendu ce qui s'était dit
entre eux; ni l'un ni l’autre n'o
sèrent lui demander la cause de
son agitation.

La jeune femme ne les laissa

pas longtemps dans leur incer-
titu de ; elle s'avanga droit vers

son mari et lui tendant une
Main toute tremblante :
—Mon ami, lui dit-eile, veus

avez sans doute longuement à
causer avec André; votre ton
d'intimité me prouve assez que
vous êtes innocent de tout ce
dont on vous accuse; si j'ai eu

moi aussi, des soupçons sur
vous, André, qui vous prend la

Mmain,André, un fière pour moi,
me prouve, dès à présent, com-
bien j'ai été injuste! Mainte-

nant, que je vous devais ces pa-
roles, permettes-moi de vous

laisser, et d'aller seule au châ-
teau de Valmeuse! Oh! conti
Aua-t-elle cn retenant mal ses
sanglots, c'est trop souffrir joui,

c'est trop souffrir !
—Mais qu'y at-il encore? de-

manda le marquis avec anxiéte
et en allant vivement vers ss
femme en pleurs.

André, aux derniers mots de

la marquise s'était discrètement

placé à l'écart, dans l'angle du

salon.
Alors une porte s'ouvrit der-

tière luiau moment où l'ou-
vrier faisait cette retraite, puis
Jeannette frappa sur l'épaule de
l’ouvrier, sans quitter le seuit.

Celui-ci se retourna; il vit ia
soubrelte qui lui montrait une
lettre ; il reconaut l’écriture de
Wilden,elle était adressée à Mar-

Querite; à cette vue, André

w'empressa de suivre Ja soubret-

te qni ferma la porte sans bruit,

après que l'ouvrier eut parlé.
Durant le manége entre An-

dré et Jeannette,le marquis tout
À 38 femme lui avait répété:

—Mais parlez! qu'y at
il donc, que se passe-t-il, Mar-
guerite?
—Ii y a, mon ami, ¥était-clle

écrié avec désespoir, que mon

père ne peut m'eniendre vous
défendre, et moi, que je ne puis
l'entendre ici me dire qu'il vous

haltz qu'il s'exile volontaire-
ment des Ormes pour ne pas

vous y voir. Dites-moi, est-ce

assez vouffrir? est ce assez pa-
yer chèrement sa faute?
Comment, réponait le mar-

quis glissant i dersein sur la re.

flexion de Marguerite,M. Dels-
vau quitte les Ormes?

+, =11 past povr Paris dans une
heure, sjouta-t-clle avec déses-
poir. |! part en me refusant wn
baiser d'adieu, en m'accusant
d'avoir fait le malheur des deux
seuls amis qu’il «ût sur la terre.
André et...

Marguerite s'arsèta. Une vi-
ve rougeur envahit son visage,

LL

Et… l'autre? demanda le mar-
quis d'une voix sombre, serait-
ce par hasard ce Wilden?

La marquise n'osa répéter ce
nom si odieux pour elle; elle se
contents, toujours la rougeur au

front, de courber la tête.

C'est bien, Marguerite, s'é-
cria le marquis avec um geste

solennel, Allez! partes de ce
pas pour Valmeuse, je vous y
rejoiadrai dans quelques heu-

res.
Puis le gentilhomme abaissa

Je bras, prit la main de sa fem-
me et se mit en devoir de la re-
conduire.

Mais Marguerite se dégages
doucement.
—Restez, lui dit-elle, car si

vous vous rencontriez avec mon
père devant moi, plutôt que de
vous voir outrager encore,je Jui
dirais toute la vérité, quoique

pourtant vous me l'ayez défen-
du!
—Etje vous le défesds enco-

re, Marguerite, répliqua ésergi-
quement je marquis.
—Mais pourquoi cela enfin?

w'écria la jeune femme, pour-
quoi vous condamner volontai-
rement à endurer le mépris de
mon père quand il devrait vous
bénir?

—Parce que l'expiation n'est
complète, dit froidement le gen-
tilhomme, gu'autant que cette
expiation est poigaante et dou-
loureuse,

—L'expiation? reprit Mar-
Querite ea regardant fixement
son mari,

—Vous le savez bien, ajouta
le marquis d'un air sombre et
les yeux fixés vers la terre. Puis-
que dans le château des Val-
meuse le portrait de mon père
attend encore sa place; puis
qu'au cimetière du Havre je n'ai
pas fait encore effacer ces mots:
Le marquis de Valmeuse assas-
sin du capitaine Larcillière

Alors le visage du gentilhom-
me était effrayant; Marguerite

poussa un cri, cacha sa tête dans
ses mains pour ne pas voir, plus
longtemps, ce visage si doux
d'ordinaire et qui avait pris une
expression horrible de caustici-
té satanique !
Après quelques secondes,

Marguerite osa reporter ses yeux
sur le marquis, elle vit celui ci

plus calme, dessinant déjà ce
souriye contiauel qui servait à

déguiser ses plus violentes im-
pressions; le gentilhomme ajou-
ta en accompagesat sa femme
jusqu'à la porte:

—Marguerite, vous le voyez,
même dans les affaires d'hon-
neur, je suis toujours l'égoïste
que vous savez.
La jeune femme ne répondit

pas; mais sa main pressa étroi-

tement celle de son mari;

yeux se levéreat sur lui avec
une Ineffable expression d'admi-
ration et de tendresse, puis elle
quitta le salon, au moment où
André reparaissait par la porte
où il avait Suivi Jeannette.

Le gentilhomme, à son tour,
se disposait à quitter le pavillon
prêt à accomplir, à Charleville,
ie projet qu'il avait conçu de-
vant André.

Ce fut en ce moment que
l'ouvrier repasut aux yeux du
marquis, loi barra le passage et
lui dit:
—Ce n'est plus à Charleville

que vous devez rejoindre l'infà-
me Wilden,
—Pourquoi? lui demanda-t-

il vivement,

—Parce que les huissiers l'en
ont chassé depuis ce matin,

——Oùest-il à cette hebre? in-
terrogea sur le même ton le gen-
tilhomme.
—Où se rend, en ce moment,

M, Delavau, à son hôtel à Pa-
ris!

—Eh bien,soit! fit-il avec un
geste d'indifférence. Je vais à
Paris.

Et jusqu’à mon retour,André,
veillez sur ma femme, veillez
su: les intérêts de ma fabrique,

—Pest-être ! se dit l'ouvrier.
une fois ie gentilhomme hors du
salon, demain, su nom de ces
mêmes intérêts, serai-je, moi

aussi, sur la route de Paris?
À son tour, André allait quit

ter le salon quand le coquet et
mutin visage de Jeannette se
montra de nouveau à ls porte
entre-bâillés.
La soubrette lui jeta à voix basse ces quelques mots :

.

—Monsieur Andrél!… Mos-
sieur André !…. Ma matiresse
veut décidément,surla lettre de

Wilden, partir à l'instant pour
Paris.
—Eh bien, Jeannette, je la

suis; nous irons ensemble, par-

ce qu'un frère doit partout ac-
compagner sa sœur.
André disparut brusquement.
Jeannette, seule,tomba sur un

siége près de la porte où elle
était entrée ; triste, inquiète et
songeuse,elle s'écria :

elle! lui!

Alors la jeune fille, donnant
un démenti à sa nature vive et
espitgle, exhala un long et mé-
lancolique soupir.

VIH
LA TRAHISON D'UN COQUIN.

Depuis le retour du marquis
aux Ormes, Wilden avait sqpni
se réveiller sa haine pour lu;
Plus vive, plus ardente que ja.
mais.
En sachant tout près de lai

l'homme qui avait renversé l'é-
chafaudage de ses espérances,
qui avait épousé la femme qu'il
avait séduite uniquement pour
s'assurer une fortune, Wilden se
souvint [d'avoir dit en quittant
la fabrique des Ormes:

—II m'enlève Marguerite De‘
lavau, moi je lui enlèverai la

marquise de Valmeuse.
Soudais, il résolut d'accom-

plic sa menace. C'était, du reste,
le plus sûr moyen de se venger
du marquis; sa femme était le
seul point vulnérable où l'on pût
l'atteindre, puisqu'il portait un
coupterrible à son honneur.

Obeissant à l'instinct propre
À toutes les natures infmes,
Wilden voulait dépouiller celui
qu’il haïssait de cette auréole
d'estime et de respect qui en-

tourait son cousin, et de con-

taindre le gentilhomme à s'as
seoir à ‘côté de lui sur son tas
de boue.

Après la curée, à la suite de

son entrevue nocturne avec son
oncle, Wilden avait arrêté, de
concert entre lui et Malvenu,
son plan infernal.

Plein de son projet, il agit
donaé des ordres afin’ que fête:
fut prêt, dès le matin, pour son
départ pour Paris.

Ainsi que Delavaul'avait pro-
mis à son neveu, il arriva au
châlet de Charleville dans la
matinée,
Toute la vaietaille était en ru-

meur et faisait activement les
les préparatifs du voyage.

Introduit dans la salle à man-
ger, le manufacturier y trouva
son neveu déjeunant gaiement
avec les chasseurs qui avaient
couché au chalet, et qui, venus

de Paris, comptaient retourne,
avec leur amphitryon.

Le temps pressait;
den, ainsi que ses
gnoraient pas que |

 

  

 

jour même.
Ce qui avait d'abord étonné

les compagnons du dandy, c'é
tait que celui - ci pit avoir fait
figure à Paris dans un hôtei qui,
leur assurait l'ancien Blainville,
ne le cédait en rien, quant au
luxe, au châlet de Charleville,

Mais Wilden, dont la vanité
était à la hauteur de l'astuce,
leur avait aœsuré qu'il n'abes”
donnait cette propriété à ia vé-

rocité de ses créanciers que par-
ce que lui-même en était las
depuis longtemps.

Parmi les convives actuels, se
trouvait le jeune Morin, le fils

du banquier de Charleville, trop
gris de la veille, on s'en souvient,
pour retourner Chez son père, et
qui avait demandé l'hospitalité
à Wilden.

Ces messieurs es étaient au
café; tout en dégustant de fines
liqueurs, ils surveillaient avec
soin 'enharnachement de leurs
chevaux qu'on attelait aux chaie
ses de poste.

Lorsqu'un domestique vist
annoncer M. Delavau, Léon et
ses convives pressalent vivement
le file du banquier de venir aves
eux à Paris.
Wilden surtout y mettait une

incroyable ténacite.
À Continuer.
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